
Extraits de la lettre du pape François.   

Je pense à tous les pèlerins de l’espérance qui arriveront à Rome pour vivre l’Année Sainte.  

Ceux qui, ne pouvant se rendre dans la ville des apôtres Pierre et Paul, la célébreront dans les Églises 
particulières.  

Qu’elle soit pour tous un moment de rencontre vivante et personnelle avec le Seigneur Jésus, 
« porte » du salut (cf. Jn 10, 7.9). 

Il est « notre espérance » (cf. 1 Tm 1, 1), Lui que l’ Église a pour mission d’ annoncer toujours, 
partout et à tous. 

Tout le monde espère 

L’espérance est contenue dans le cœur de chaque personne comme un désir et une attente du bien, 
bien qu’en ne sachant pas de quoi demain sera fait.  

L’ imprévisibilité de l’avenir suscite des sentiments parfois contradictoires : de la confiance à la 
peur, de la sérénité au découragement, de la certitude au doute.  

Nous rencontrons souvent des personnes découragées.  

Puisse le Jubilé être pour chacun l’occasion de ranimer l’espérance. La 
Parole de Dieu nous aide 

L’espérance chrétienne, en effet, ne trompe ni ne déçoit parce qu’elle est fondée :  

• Sur la certitude que rien ni personne ne pourra jamais nous séparer de l’amour de 
Dieu : qui est dans le Christ Jésus notre Seigneur » ( Rm 8, 35.37-39).  

Développer la patience 

Cela conduit à développer une vertu étroitement liée à l’espérance : La patience.  

Dans un monde où la précipitation est devenue une constante, nous nous sommes habitués à vouloir 
tout et tout de suite.  

On n’a plus le temps de se rencontrer et souvent, même dans les familles, il devient difficile de se 
retrouver et de se parler calmement.  

La patience est mise à mal par la précipitation, l’intolérance, la nervosité. Parfois la violence 
gratuite surgissent, provoquant l’insatisfaction et la fermeture.  

De plus, à l’ère d’internet où l’espace et le temps sont dominés par le « ici et maintenant », la 
patience n’est pas la bienvenue.  

Dieu est patient avec nous, Lui qui est « le Dieu de la persévérance et du réconfort » ( Rm 15, 5). 
La patience, qui est aussi le fruit de l’Esprit Saint, maintient vivante l’espérance et la consolide en 
tant que vertu et style de vie.  

Apprenons donc à souvent demander la grâce de la patience qui est fille de l’espérance et en même 
temps la soutient. Puisse la lumière de l’espérance chrétienne atteindre chacun comme message 
de l’amour de Dieu adressé à tous ! Puisse l’Église être un témoin fidèle de cette annonce dans 
toutes les parties du monde !  



Les signes de l’ Espérance 

Le premier signe d’espérance doit se traduire par la paix pour le monde plongé, une fois encore, 
dans la tragédie de la guerre. Oublieuse des drames du passé, l’humanité est soumise à une nouvelle 
et difficile épreuve qui voit nombre de populations opprimées par la brutalité de la violence. Le 
Jubilé doit rappeler que ceux qui se font « artisans de paix » pourront être « appelés fils de 
Dieu » (L’exigence de la paix interpelle tout le monde et impose de poursuivre des projet concrets.) 

L’ ouverture à la vie  

Une maternité et une paternité responsables est le projet que le Créateur a inscrit dans le cœur et 
dans le corps des hommes et des femmes. Une mission que le Seigneur confie aux époux et à leur 
amour.  

La communauté chrétienne doit être la première à soutenir une alliance sociale pour l’espérance. 

Au cours de l’Année Jubilaire, nous serons appelés à être des signes tangibles d’espérance pour de 
nombreux frères et sœurs qui vivent dans des conditions de détresse, le manque de respect. 

L’année Jubilaire est celle des initiatives qui redonnent espoir ; des formes d’amnistie ou de remise 
de peine visant à aider les personnes à retrouver confiance en elles-mêmes  

« Fort de cette longue tradition et convaincu que cette Année Jubilaire  2025 sera pour toute l’ 
Église une expérience intense de grâce et d’espérance. »   

 


